
LA VIGIE DU POULDU  
de Septembre à Décembre 

2021 
 

Chers Amis, Chères Amies, 

Le bureau et moi-même vous présentent nos vœux les plus sincères pour cette 

nouvelle année ; Vœux de bonheur certes, mais surtout vœux de santé après cette 

« annus horribilis », et vœux enfin de retour à une vie normale faite de rencontres et 

d’amitiés non masquées, dans notre cher Pouldu. 

Lors de notre AG du mois d’Aout, nous avions soulevé deux préoccupations 

d’importance certes inégale pour certains, le PLUI- reporté et maintenant d’actualité-    

et l’usage, selon nous abusif, du nom « Ar Pouldu » par Guidel et le Morbihan. 

Concernant le PLUI, l’enquête publique se tiendra du 31 Janvier au 10 Mars.                   

Vous trouverez ci-dessous en premières pages les informations pour consulter et 

formuler vos observations et propositions.. 

Quant à Ar Pouldu, après un rendez-vous sincère, cash, mais sans aucun résultat 

concret, avec le Maire de Guidel, Monsieur Jo Daniel, nous avons transmis notre 

dossier de contestations fondées à la Commission Nationale de la Toponymie 

dépendante de L’iGN, L’Institut de la Géographie Nationale. Annoncée sous 15 jours, 

nous attendons leur réponse depuis plus d’un mois…Attendons… 

 

Amitiés pouldusiennes 

Yves Savale 



 

 

 
 
 
 

 

 

 

 

 

 

Conformément à l’arrêté n°2021-023 du 16 décembre 2021 du Président de Quimperlé 
Communauté, le public est informé qu’il sera procédé à une enquête publique unique d’une 
durée de 39 jours consécutifs, qui se déroulera du lundi 31 janvier 2022 9h00 au jeudi 10 mars 
2022 17h00, relative aux objets suivants : 

1. Le projet de Plan Local d’Urbanisme Intercommunal (PLUi) couvrant l’ensemble du 
territoire de Quimperlé Communauté, 

2. L’abrogation des cartes communales de Querrien, Guilligomarc’h, Saint-Thurien et Le 
Trévoux, 

3. Le dossier de modification du périmètre des abords autour de la chapelle Saint Maudet à 
Clohars-Carnoët, 

4. Le projet de zonage d’assainissement des eaux pluviales sur le territoire de Quimperlé 
Communauté. 

 

Pendant toute la durée de l’enquête, le public pourra formuler ses observations et 
propositions dans les conditions suivantes :  
- sur les registres papier : aux jours et heures d’ouverture au public des mairies de 
Bannalec, Clohars-Carnoët, Locunolé, Moëlan-sur-Mer, Rédéné, Riec-sur-Bélon, Scaër et au 
siège de Quimperlé Communauté, les observations et propositions pourront être consignées 
directement dans les registres d’enquête, établis sur feuillets non mobiles, côtés et paraphés 
par un membre de la commission d’enquête.  
- par courrier postal : toute correspondance relative à l’enquête devra être adressée à 
Madame la Présidente de la commission d’enquête publique unique relative notamment au PLUi 
de Quimperlé Communauté : SIÈGE DE QUIMPERLÉ COMMUNAUTÉ - 1, RUE ANDREÏ 
SAKHAROV - CS 20245 - 29394 QUIMPERLÉ CEDEX 
- par voie électronique : les observations et propositions pourront être déposées sur le 
registre numérique dématérialisé à l’adresse suivante : https://www.registre-
dematerialise.fr/2740 ou adressées par courriel à l’adresse suivante : enquete-publique-
2740@registre-dematerialise.fr  
- lors des permanences de la commission d’enquête dont les suivantes à Clohars-Carnoët 
et à Quimperlé  

 

mailto:enquete-publique-2740@registre-dematerialise.fr
mailto:enquete-publique-2740@registre-dematerialise.fr


 

 

Point 3 de l’enquête 

Le dossier de modification du périmètre des abords autour de la chapelle Saint 

Maudet (Notre Dame de la Paix) à Clohars-Carnoët 

Il est prévu de réduire la servitude conformément au dossier de périmètre délimité des 

abords de le chapelle proposé par l’Architecte des Bâtiments de France. 

En clair, ne seraient plus concernés (dans le périmètre des 500 m) que les secteurs 

protégés dans le cadre de l’AVAP* en bleu sur la carte.  

 

 

 

*Aire de Mise en Valeur de l’Architecture et du Patrimoine                                         

approuvée par la commune le 19/12/13 

 



Publié le 29/12/2021  

Pays de Quimperlé. Sébastien Miossec : 
« Un territoire toujours en évolution » 

Sébastien Miossec, président de Quimperlé communauté et maire de Riec-sur-Bélon 
(Finistère), réagit aux chiffres publiés par l’Insee sur la population en 2019.               

Tout comme le maire de Quimperlé, Michaël Querne 

 

 

Sébastien Miossec (à gauche) et Michaël Quernez se réjouissent des                                              

derniers chiffres du recensement de l’Insee.  

 

Sollicités mercredi 29 décembre 2021, Michaël Quernez et Sébastien Miossec ont 
accepté de commenter les chiffres publiés par l’Insee. 

Pour le deuxième cité, président de Quimperlé communauté et maire de Riec-sur-Bélon 
(Finistère), « il n’y a pas vraiment de surprise dans ces chiffres. Le territoire est en 
évolution. C’est bon signe. Mais il faut rester prudent. Je ne fanfaronne pas. De plus, la 
ville de Quimperlé confirme son retour à un vrai dynamisme ». 

Il note cependant, avec une pointe de regret, la situation de Moëlan-sur-Mer, qui perd 
des administrés. « À l’inverse, Clohars-Carnoët bénéficie du fruit des politiques 
publiques et d’investissements. La commune a gagné en attractivité. Pour Moëlan, 
on peut penser que la commune perd des résidences principales qui sont transformées 
en résidences secondaires. » 

https://www.ouest-france.fr/bretagne/quimperle-29300/pays-de-quimperle-en-2019-le-territoire-comptait-55-993-habitants-8858dc78-68d7-11ec-b5b0-49255539dd16
https://www.ouest-france.fr/bretagne/finistere/


Selon lui, Quimperlé communauté doit « lutter contre ce phénomène ». Et il évoque 

les prix pratiqués, qui ne cessent de grimper et atteignent des sommets jamais atteints, 
en posant une question. « Comment va-t-on subir et vivre l’effet de la crise du Covid-19  

Et comment y résister ? 

 

« Quimperlé, ville attractive » 
 

Pour le maire de Quimperlé, ces données sont « une bonne nouvelle. Elles confirment 
l’attractivité de Quimperlé ». 

Depuis quelques années, le « solde naturel est négatif (environ 100 naissances pour 
150 décès en 2021, par exemple), mais les nouveaux arrivants compensent ce solde. 
Nous avons une autre bonne nouvelle avec les DMTO (Droits de mutation à titre 
onéreux), sur les transactions immobilières. La ville devrait percevoir environ 70 000 € 
de plus que prévu au moment du vote du budget en début d’année ». 

La première couronne reste aussi « très attractive ». Mais avec une volonté clairement 

affichée des élus de Quimperlé communauté de ne plus utiliser autant de foncier 
agricole, Michaël Quernez pense que la « tendance va s’inverser ». 

Entendez par là que les gens (re)viendront habiter dans les centres-villes, comme à 
Quimperlé. Les différents projets immobiliers devraient le démontrer, dans les années à 
venir.  

 

4 528 habitants dans la commune de Clohars-Carnoët,     

La nouvelle population légale qui entre en vigueur dans la commune de Clohars-
Carnoët au 1er janvier 2022 est de 4 528 habitants. Ce chiffre correspond au 
recensement 2019. Quelle tendance ? D'après l'Insee, cela représente une variation 

de +352 habitants entre 2013 et 2019. Soit une augmentation de 8,4% de la 

population de cette commune sur ce laps de temps. 

Chaque année, en moyenne, Clohars-Carnoët enregistre donc +1,4% d'habitants par 
rapport à un an plus tôt. En raison des méthodes de calcul de l'institut, seule cette 
évolution calculée sur une période de plusieurs années, et non pas d'une année sur 
l'autre, permet de connaître une tendance solide (plus de précisions dans notre 
encadré). 

 
 

 



Publié le 17 décembre 2021  

Tourisme : Clohars et Moëlan bénéficient 
du réseau de Sensation Bretagne 
 

Quimperlé communauté, les mairies de Clohars-Carnoët et de Moëlan-sur-

Mer et l’association Sensation Bretagne, composée d’élus de la région, ont 

signé une convention pour promouvoir le tourisme littoral. 

Les élus de Quimperlé communauté, Clohars-Carnoët et Moëlan, Quimperlé Terre Océane et le réseau 

Sensation Bretagne ont signé une convention au Pouldu pour promouvoir le tourisme du territoire. (Le 

Télégramme/Cyril Bottollier-Lemallaz) 

Les mairies de Clohars-Carnoët et Moëlan-sur-Mer, ainsi que Quimperlé communauté 
avec son office du tourisme Quimperlé Terre Océane (QTO), ont signé une convention 
avec le réseau Sensation Bretagne, ce vendredi midi 17 décembre 2021, à la Base 
nautique du Pouldu.  

Cette convention va permettre aux collectivités locales de bénéficier des compétences 
et moyens de l’association à but touristique, composée essentiellement de maires et 
d’adjoints bretons de communes littorales. 

 

 

 

https://www.letelegramme.fr/finistere/quimperle/a-clohars-carnoet-la-base-nautique-du-pouldu-est-operationnelle-09-04-2021-12732683.php
https://www.letelegramme.fr/finistere/quimperle/a-clohars-carnoet-la-base-nautique-du-pouldu-est-operationnelle-09-04-2021-12732683.php


 

Publié le 15 décembre 2021  

3 nouvelles stations du Finistère sud 
rejoignent le réseau Sensation Bretagne 
 

 

  

Regroupement de stations du littoral breton, de la Côte d’Émeraude aux frontières du 
Morbihan en passant par la pointe du Finistère, Sensation Bretagne agrandit son 
réseau de 3 nouveaux membres situés dans le Finistère Sud :Clohars-Carnoët, Moëlan-
sur-Mer et Bénodet. Ce sont donc 28 stations, reliées par le GR34, qui composeront 
en2022 ce collectif animé par sa passion du territoire et uni par une identité forte et des 
valeurs communes encore plus tournées cette année vers le tourisme responsable. 

Clohars-Carnoët : une station inspirante 

Alliant culture et nature, Clohars-Carnoët réunit tous les ingrédients pour des vacances 
en Bretagne près de Quimperlé. Immortalisé par les peintres de l’école de Pont-Aven, 
Le Pouldu sait séduire avec ses plages familiales et son spot de surf. Étape 
incontournable, le port de Doëlan ravira les amoureux de la Bretagne. On apprécie 
également la sérénité du site abbatial de Saint-Maurice, site patrimonial. 

https://www.tendancehotellerie.fr/articles-breves/communique-de-presse/16687-article/3-nouvelles-stations-du-finistere-sud-rejoignent-le-reseau-sensation-bretagne


 

Publié le 15 Déc 2021 

Les prix de l'immobilier toujours en 
hausse dans le Finistère 

Volume de ventes et prix en hausse : le marché de l'immobilier est toujours 
en surchauffe dans le Finistère. 

 

Il ne reste plus beaucoup de biens à vendre dans le Finistère. ©Côté Quimper. 

 

La Chambre des notaires du Finistère a communiqué les chiffres des transactions 
immobilières enregistrées au cours des deux premiers trimestres de 2021.                                          
Il en ressort que le marché est toujours en surchauffe : le volume des ventes a 
augmenté de 11 % en un an, et la raréfaction des biens à vendre a dopé les prix. 

https://www.chambre-finistere.notaires.fr/


 

Maisons anciennes : + 12 % 

Le prix médian des maisons anciennes s’est établi à 169 000 euros dans le Finistère 
(180 000 euros en France), en hausse de 12 %. C’est plus abordable qu’en Ille-et-
Vilaine et dans le Morbihan où il faut compter 210 000 euros. 

C’est sur le littoral Sud du département que les prix observés ont été les plus élevés : 
prix médian à 227 0000 euros (en hausse de 19 % sur un an) entre Penmarc’h et 
Clohars-Carnoët. 

Appartements anciens : + 17 % 

Le prix médian pour les appartements anciens a affiché une hausse de 17 %, à 1 
740 euros le m2 (2 610 en France). C’est là aussi moins cher qu’en Ille-et-Vilaine (3 
090 euros) et dans le Morbihan (2 680 euros). À Quimper, ce prix médian est à 1 
670 euros le m2 (+ 15,3 % en un an). À Brest : 1 710 euros (+ 21 %). 

Pour les terrains à bâtir, les notaires indiquent un prix de vente médian à 47 000 euros 
(en hausse de 4,4 % sur un an). Il est à 44 300 euros (+0,5 %) dans l’agglomération de 
Quimper  

73 % de Finistériens 

Si des acquéreurs sont originaires de grandes villes comme Rennes, Nantes et Paris, 
les notaires n’observent pas de vague massive d’installations de Parisiens dans le 
département : 73 % des acquéreurs sont des Finistériens. 41 % ont moins de 40 ans, 
38 % ont entre 40 et 60 ans, 21 % ont 60 ans et plus. 

Infos pratiques 

Prix médian : 50 % des transactions ont été réalisées en dessous de ce prix, 50 % 

au-dessus.https://immobilier.statistiques.notaires.fr/ 

 

 

 

Suite… 

 

 

 

https://immobilier.statistiques.notaires.fr/


 

Publié le 08/12/2021  

Labellisée Ville européenne du sport, 
Clohars-Carnoët désormais « dans la 
cour des grands » 

C’est désormais officiel. Clohars-Carnoët a été labellisée                                                 
« Ville européenne du sport ». Elle ira chercher son trophée, le 20 janvier,           

en Italie. Aujourd’hui, c’est toute une commune qui dit sa fierté. 

 

Élus, animateurs sportifs de la commune et représentants d’associations se sont retrouvés, mercredi, en 

fin de matinée, dans l’une des deux salles de sport de la commune de Clohars-Carnoët, pour fêter ce 

label obtenu.  

L’association Aces France et sa grande sœur Europe sont reconnues par la 
commission européenne dans son livre blanc. Son but et sa mission : délivrer des 
labels sportifs aux capitales et aux villes européennes. 

Déjà mise en valeur comme « ville active et sportive » et ayant reçu le label « coup de 
cœur pour le sport au féminin », la commune de Clohars-Carnoët, qui n’avait pas 
postulé, a été repérée et sélectionné par Aces. Dans la catégorie des villes de moins de 
25 000 habitants. 

 



Il y a peu, deux membres du jury d’Aces France sont donc venus en repérage  

Le résultat officiel est tombé en fin de semaine dernière : Clohars-Carnoët est, 
officiellement, labellisée ville européenne du sport, pour 2022, devant neuf autres 
postulants. Elle ira chercher son titre, le 20 janvier, à Turin, en Italie. 

 

« Petit Poucet en Europe » 
 

La commune côtière succède ainsi à Miramas, Port-de-Bouc, Pau, Chalon-sur-Saône, 
Bordeaux, Nice ou Biarritz, etc. Excusez du peu. 

Mercredi, en fin de matinée, au cours d’une petite cérémonie dans l’une des deux salles 
omnisports, Jacques Juloux, le maire, a rappelé les critères que les jurés avaient 
retenus pour faire pencher la balance.  

Accès pour tous aux sports ; développement du plaisir à pratiquer les activités 
physiques ; encouragement au fair-play, amélioration de la santé pour tous ; politique 
d’inclusion avec le handisport. Le jury a estimé que nous étions exemplaires à tous les 
niveaux. 

Pour Aces, Clohars est le petit Poucet en Europe. Et sera, à jamais, la première en 
Bretagne à obtenir ce label. Cela est une reconnaissance internationale, mais aussi une 
intégration au plus grand réseau du sport en Europe, dit encore Aces. 

Pour Jacques Juloux, cette aventure nous a permis de grandir et de prendre 
conscience de façon collective de ce qui a été réalisé dans la commune. Au passage, il 
a rendu hommage à Vincent Nicol, responsable du service des sports et en poste 
depuis 25 ans. 

Le jury, quand il est venu en visite, a été impressionné par la mobilisation de nos 
associations, de nos éducateurs. Il a apprécié la cohérence et la solidarité entre les 
élus, les associations, les éducateurs, etc. Il a également noté la capacité des jeunes à 
innover, l’aspect formation diplômante qui amène vers l’emploi et le brassage 
intergénérationnel. 

 

« Reconnaissance, récompense, fierté » 

 
Le label « nous offre une belle vitrine. Nous sommes arrivés, sans le vouloir, dans 
la cour des grands. C’est vraiment une très belle récompense, une 
reconnaissance et une fierté pour toute la population », poursuit Jacques Juloux. 

La commune a déjà été sollicitée par d’autres villes ou communes bretonnes, venues 
aux renseignements, pour savoir comment monter un dossier pour l’Aces. Ces 



communes ou villes pourraient recevoir la visite de Jérôme Le Bigaut, puisque l’adjoint 
cloharsien va intégrer la structure française de l’Aces. 

Ce dernier pourra rappeler un chiffre très révélateur : 45 % de la population, il y a 4 500 
habitants à Clohars, est adhérent à une association sportive. Et on ne compte pas là les 
scolaires ou celles et ceux qui font du sport, individuellement, hors les associations. 

Il est vrai qu’avec deux gymnases, deux bases nautiques, trois salles de danse, des 
terrains de football, une maison des associations, l’offre est très conséquente. Et 
suscite des envies. 
 

Publié le 28/11/2021  

Clohars-Carnoët. Un projet collectif pour 
l’ex-Club écossais 

Vincent Darras souhaite y aménager un lieu pouvant accueillir commerce, bien-
être et culture. Mais pas question de se lancer seul dans cette aventure. 

 

Vincent Darras et quelques artisans et vendeur de sapins ont accueilli le public,                                               

samedi après-midi, sur le site du Club écossais. 

 



 
Un petit marché de Noël était organisé, samedi après-midi, sur le site de l’ancienne 
discothèque le Club écossais. Malheureusement, les conditions météorologiques ont 
empêché plusieurs artisans d’exposer.                                                                                 
Vincent Darras, avec l’accord des actuels propriétaires, est à l’initiative de cet 
événement dont le but était de présenter le projet qu’il espère voir naître pour ce lieu 
chargé d’histoire. 

 

Un lieu intergénérationnel 
 
Ce projet, il le souhaite collectif. Pas question pour lui d’être le seul acquéreur, le site 
étant en vente. L’union faisant la force, il recherche des personnes prêtes à investir et à 
s’investir pour en faire un lieu intergénérationnel aux multiples possibilités :  
 
« Il y a trois salles qui permettent trois pôles différents. Cela peut être un pôle 
dédié au commerce, avec une brocante par exemple, un second dédié au bien-
être dans lequel les praticiens, que ce soit du tatouage ou du massage, qui n’ont 
pas de local pourraient venir ponctuellement. Pour le troisième, un espace dédié 
à la culture, avec des artistes et des expositions. »  
 
Mais tout cela resta à déterminer collectivement, rien n’est figé, tout est à réfléchir. 

Faire de ce bâtiment de 980 m² et ses 6 000 m² de terrain un endroit accueillant et 
intergénérationnel est un défi que souhaite relever Vincent Darras, avec l’aide et le 
soutien d’autres personnes. Les propositions sont les bienvenues. 

Ce petit marché de Noël ne sera sans doute pas la seule action organisée afin de 
présenter le projet. 

Contact : clubecossais29@gmail.com ; tél. 07 85 89 67 43. 
 

.  

 

Suite…. 

 

 

 

 

 



Publié le 27/11/2021  

Quimperlé. Littoral : de petites 
modifications du Scot 

 
Le port de Doëlan à Clohars-Carnoët. 

 
 
 
En décembre 2017, la révision du Schéma de cohérence territoriale (Scot) du pays de 
Quimperlé a été approuvée. Près d’une année plus tard, la loi Elan a modifié les règles 
particulières au littoral. Il faut donc clairement identifier et localiser les secteurs qui 
peuvent ou non s’étendre.  
 
C’était l’objet du vote. La modification simplifiée a été adoptée à l’unanimité 

 

 

 
 
 



Scot 2017 
 
Le Scot de 2017 avait retenu les bourgs de Clohars-Carnoët, Moëlan-sur-Mer et Riec-

sur-Bélon comme agglomération dite centralité principale et cinq agglomérations dites 
centralités secondaires soit Doëlan et le Pouldu, Kergroës et Kerfany- Kersell ainsi que 

Coat-Pin-Lanmeur. 

À ces cinq, il convient d’ajouter la zone d’activités économique de Kerandréo à Riec-
sur-Bélon qui avait été omise.  

Les villages dits de centralités secondaires, où la densification doit être mesurée, sont 
ceux de Saint-Maudet à Clohars-Carnoët, Brigneau-Ménémarzin-Kervetot ainsi que 

Merrien-Kersecol-Kercarn, à Moëlan-sur-Mer. 

Les villages dits espaces bâtis périphériques où seules les « dents creuses » peuvent 
être comblées sont au nombre de quinze : Kerharo, Porsmoric et Kerguélen à 
Clohars-Carnoët ; Kergoaler, Kerglouanou, Chef du bois, Kernon Armor, Kersaux, 

Kermeurzac’h, Kerhérou-Kerroc’h-Kerhuel, Kerampellan, La Villeneuve, Kergoulouët et 
Kersolf à Moëlan-sur-Mer ; Croissant- Loctudy à Riec-sur-Bélon. 

Nouveauté de la loi Elan, les secteurs déjà urbanisés autres que les villages et 
agglomérations. Dans ces secteurs, hors proximité du rivage et dans le périmètre du 
bâti existant, seuls des constructions pour du logement, de l’hébergement ou 
l’implantation de services publics, sont possibles. 

Treize secteurs sont retenus : Kergariou-Pouldu, Croaz-an-Ster, Kernous et 

Quéon à Clohars- Carnoët ; Kermoulin, Kergostiou- Kerhuiten-Keryoualen, Langroës, 

Pont Men, Kerouer et Kervégant à Moëlan-sur-Mer ; Kerviglous- Kermenguy, dans ces 
deux communes ; Land Julien et Land Lothan à Riec-sur-Bélon. 
 

 

 

 

 

Suite… 

 

 

 

 

 



Publié le 24 novembre 2021  

 

Clohars-Carnoët candidate au label des 
villes européennes du sport 

Candidate au label des villes européennes du sport, Clohars-Carnoët sera 

évaluée par un jury international vendredi et samedi. Vincent Nicol, 

responsable du service des sports, évoque ce projet mené avec la 

municipalité. 

Clohars est devenue une commune incontournable du sport local, un bel exemple avec l’école de surf de 

Clohars, l’ESB du Kerou, qui initie les enfants de nombreuses écoles du territoire. 

Qu’est-ce qui a motivé cette candidature ? 

C’est une suite au label « Ville active et sportive ». Nous avions profité du confinement 
pour monter un dossier et le résultat a dépassé nos attentes. Clohars a été un coup de 
cœur du jury national, l’association ACES France nous a incités à nous porter candidat 
au label des villes européennes du sport.                                                                                         

 

https://www.letelegramme.fr/finistere/clohars-carnoet/la-commune-reconnue-ville-active-et-sportive-05-09-2021-12819492.php#:~:text=La%20commune%20de%20Clohars%2DCarno%C3%ABt%20vient%20d'obtenir%20le%20label,physique%20et%20sportive%20pour%20tous.


 

 

Ce qui a fait impression c’est de voir près de 2 000 sportifs licenciés dans une 
commune de 4 500 habitants et le fait d’avoir une majorité de femmes, elles 
représentent 50 % de nos licenciés. 

Comment va se passer l’évaluation ? 

Elle fait suite au dossier de 70 pages élaboré pour montrer la diversité du sport 
cloharsien. Nous allons recevoir trois membres de la commission d’évaluation, un 
Français, un Espagnol et un Néerlandais.                                                                                   
Cette visite leur permettra de se rendre compte de l’ampleur du sport à Clohars et de 
rencontrer des acteurs du terrain.                                                                                                   
On concourt pour la catégorie « town » concernant les villes de moins de 25 000 
habitants. On est la première commune de Bretagne évaluée et la plus petite en France 
à être visitée. 

Clohars serait la première commune bretonne labélisée. 

Qu’apporterait ce label ? 

Ce serait un gros atout pour Clohars qui intégrerait le réseau international des villes 
européennes du sport. Pour la communication, pour monter des projets, trouver des 
financements, c’est un plus. Clohars serait la première commune bretonne labélisée.  

Ce serait une formidable récompense après l’évolution sportive qu’a connue la 
commune depuis 25 ans. Elle est devenue une référence que ce soit pour les activités 
nautiques, les randos, les sports d’équipes…  

Notre petite commune a été un coup de cœur national et maintenant c’est au niveau 
européen qu’on s’intéresse à nous. C’est une histoire assez incroyable ! 

 

 

 

 

Suite… 
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À Clohars-Carnoët, une association en 
projet autour du site de Saint-Maurice 

Amoureuses du site de Saint-Maurice, à Clohars-Carnoët, de nombreuses personnes 

souhaiteraient le voir vivre toute l’année. Une association pourrait naître. 

 

Le projet, porté par Anne Maréchal, adjointe à la culture (à gauche),                                                         

sera suivi par Maël Garré, qui succède à Marion Mao en tant que responsable du site. 

Un nouveau chapitre de l’histoire du site de Saint-Maurice pourrait s’ouvrir avec la 
création d’une association. Cette dernière regrouperait des bénévoles qui aiment le site 
et qui souhaitent s’investir pour le voir vivre toute l’année. Il s’agirait d’organiser, par 
exemple, des conférences autour de l’histoire, du bâti ou de la biodiversité ; des 
expositions, rencontres ou soirées contes, mais aussi d’accompagner l’équipe de 
professionnels dans ses missions et mettre en place des chantiers participatifs ou des 
chantiers d’insertion avec un encadrement professionnel. 

La création de cette association pleine d’idées avait été évoquée au cours d’un conseil 
municipal, en mars, et lors de la présentation du Schéma d’intentions paysagères et 
esquisses d’aménagement par Alain Freytet, paysagiste mandaté par le Conservatoire 
du littoral. 

L’assemblée générale constitutive est fixée au vendredi 14 janvier 2022, à 18 h, à la 
maison des associations. En attendant, les personnes intéressées peuvent se faire 
connaître à la mairie. Tél : 02 98 71 53 90. 
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Quimperlé. Jean-Michel Méfort a rangé 
définitivement ses toiles et ses pinceaux 

Il aurait eu 69 ans, le 14 décembre. Le peintre arzanois, Jean-Michel Méfort,                       
vient de décéder des suites d’une longue maladie, chez lui à Arzano,                                        

dans le pays de Quimperlé (Finistère). 

 

Jean-Michel Méfort avait exposé à deux reprises dans les locaux de la rédaction Ouest-France, 

au 12 de la rue Genot.  

Jean-Michel Méfort était très connu dans le pays de Quimperlé et bien au-delà. Le 
peintre d’Arzano a, en effet, exposé son travail un peu partout dans des galeries, de 
Paris au Pouldu. 
 
Il aurait pu avoir la mine hautaine et conserver un air grave. Pas du tout. Le grand 
peintre, par la taille et le talent, était d’un naturel modeste, discret et réservé. 

 



Dans sa jeunesse, Jean-Michel a beaucoup bougé au gré des mutations de son père 
qui était magistrat. Il fera les Beaux-Arts à Angers. La souplesse de l’établissement lui 
convient bien : J’ai toujours trouvé le cadre scolaire pénible. Dessiner, griffonner a 
été sa langue maternelle, confiait-il en septembre 2017. 

Après une période picaresque et nourrissante faite de petits boulots et de bande de 
copains, Jean-Michel s’était fixé dans sa maison d’Arzano pour se consacrer corps et 
âme à la peinture. 

Avec ce projet : Être entièrement original, correspondre à rien de ce que j’avais appris. 
Après, chacun à sa façon de cuisiner ! Les peintures m’intéressent plus que les 
peintres. 

Jean-Michel Méfort a peint des scènes d’intérieurs avec des objets sur la table ou au 
mur. À l’extérieur, une silhouette dans un dédale de rues architecturales ou au bord de 
la mer au Pouldu. Il a peint aussi des gens. De dos. Je fais de la peinture, c’est la 
lumière et la couleur qui comptent. 

 

Peintre libre 
 

Son univers était un peu celui d’Edward Hopper. Comme un cuisinier qui fait ses 
courses avant de cuisiner, le peintre se sert beaucoup de dessins préalables qui 
constituent un fonds de données graphiques. Le dessin c’est un peu le portemanteau 
pour le manteau. 

Il aurait très bien pu se frotter aux paillettes du marché de l’art, mais, disait-il, le monde 
de la peinture a bien changé, moi, j’ai une position singulière dans le monde de la 
peinture, je n’ai aucun compte à rendre au marché et aux institutions culturelles. 

Peintre libre, il affirmait que la peinture n’est vivante que du regard qui se tourne vers 
elle. 

L’artiste d’Arzano n’est pas un grand bavard mais il aime jouer avec les mots. Pour lui 
: créer c’est déranger, s’évader des idées reçues. 

Jean-Michel Méfort est décédé, ce mercredi matin, chez lui. 

C’était un ami… 
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Plus de cinq tonnes de pommes 
pressées à Keranna, à Clohars 

 

Deux mâtinées ont été nécessaires pour la pressée « de fin de saison ». 

Vendredi 5 et samedi 6 novembre, Isabelle et Marc des « Bouteilles à l’Amère » 
recevaient sur leur site de Keranna, à Clohars, deux associations, Revco et l’Amicale 
des parents d’élèves de l’école de Kermoulin de Moëlan, pour presser plus de cinq 
tonnes de pommes.  

Ces dernières ont été données par des particuliers, ce qui donne l’occasion à Isabelle 
d’inciter les propriétaires qui ne ramassent plus leurs pommes à faire appel aux 
associations plutôt que d’arracher les pommiers ou de laisser pourrir les fruits. 

La pressée de ces deux jours a donné 2 900 litres (1 620 pour Revco) avec une 
quarantaine de variétés de pommes. 
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Une cinquantaine de personnes autour 
de Maud Naour, à Clohars-Carnoët 

 

Maud Naour a échangé avec le public à la fin de la conférence. 

Maud Naour, responsable de la Maison Musée du Pouldu, a embarqué ce mercredi une 
cinquantaine de personnes pour un voyage dans le passé (le Pouldu en 1891), 
mercredi 20 octobre.  

Elle a largement développé toutes les recherches qu’elle a entreprises pour l’exposition 
de cet été autour du carnet de croquis de Charles de Fréminville.                                                 
À l’aide de photos, de croquis et de tableaux, elle a entraîné le public au bord de la 
Laïta, sur les plages, dans la campagne. Ses recherches l’ont amené à situer 
précisément des tableaux et à se poser des questions sur la toponymie comme 
pourquoi une plage des Anglais et une autre des Américains ? 

 

 

https://www.letelegramme.fr/finistere/clohars-carnoet/autour-des-croquis-de-charles-de-freminville-une-conference-de-maud-naour-mercredi-a-clohars-carnoet-18-10-2021-12849467.php
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40 bénévoles ont collecté des déchets 
au Pouldu, à Clohars-Carnoët, ce samedi 

40 personnes ont participé, samedi 9 octobre, à une collecte de déchets 

sur les plages du Pouldu, à Clohars-Carnoët. 

 

Laëtitia Miquerol a présenté le projet qui vise à réduire la pollution plastique marine  

L’antenne locale de l’association Project Rescue Océan organisait une collecte de 
déchets sur les plages du Pouldu à Clohars, samedi 9 octobre, dans le cadre de la Fête 
de la science. 

Le rendez-vous donné plage de Bellangenêt a été l’occasion de rencontrer Laëtitia 
Miquerol, d’Ifremer, qui a piloté toute la présentation autour de l’application Fish & Click. 
Répartis en petits groupes, les bénévoles avaient un sac pour les déchets courants et 
un autre pour le matériel de pêche avec une fiche de comptage pour référencer chaque 
catégorie d’engins de pêche. 

Le résultat est édifiant : quatre morceaux de filets en plastique fin transparent, neuf 
morceaux de filet épais de couleur, 191 cordages (5 mm), un plomb, une poche à 
appâts, deux casiers à crustacés, une bouée en polystyrène, quatre hameçons, trois 
leurres, et onze fils de pêche.                                                                                                            
« Nous avons été étonnés par la diversité de nos découvertes », a conclu Sophie 
Aparici, une des organisatrices de l’évènement qui se félicite de ce rendez-vous « qui a 
été occasion d’une participation citoyenne, pragmatique et ludique autour de la 
recherche sur des engins de pêche biodégradables » 
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Finistère. Il rend hommage au poète 
Xavier Grall : « On formait une joyeuse 
bande de militants » 

Claude Huart, peintre et graveur installé à Clohars-Carnoët (Finistère), et Xavier Grall, 
poète, ont été amis pendant plus de vingt ans. À bientôt 90 ans, le premier rend 

hommage au second, disparu il y a près de 40 ans, avec la publication d’un livret d’art 
reprenant le poème La Ballade de la bonne vie, illustré par quatre gravures sur bois 

originales. Souvenirs. 

  

Claude Huart, à l’atelier de Kerguélen, à Clohars-Carnoët. | 

 

 « Il m’appelait d’abord le Breton en devenir. Puis, un Breton devenu. »            
 
Deux décennies d’amitié relient les deux hommes. De complicité autant que de 
connivence artistique. L’un : Claude Huart, peintre et graveur, installé à Clohars-
Carnoët, près de Quimperlé (Finistère). L’autre, Xavier Grall, poète, décédé le 11 
décembre 1981. Les deux artistes se sont rencontrés « au début des années 1960 ». 
Leurs œuvres se sont souvent épousées. « J’ai illustré certains de ses recueils. » 
 
 
C’est de nouveau le cas avec la publication d’un livret d’art, édité pour célébrer le 
quarantième anniversaire de la disparition du poète. Un projet mené par Claude Huart, 
épaulé par Gildas Le Touze, un proche, féru d’art.  
 

https://www.ouest-france.fr/bretagne/quimperle-29300/
https://www.ouest-france.fr/bretagne/finistere/


Cent exemplaires numérotés et signés sont à la vente.  
Dans le feuillet en papier épais : La Ballade de la Bonne Vie, « un des sept poèmes 
retrouvés après sa mort ». Et quatre gravures sur bois originales du peintre-graveur. 

 
 

 

Claude Huart et Gildas Le Touze ont édité un livret d’artiste, « Hommage à Xavier Grall »    ,                                

pour le quarantième anniversaire de sa disparition 

À bientôt 90 ans, Claude Huart exhume le passé. « Je suis originaire du Nord. J’ai 

rencontré la Bretagne en venant faire mon armée à Saint-Cyr. Je m’y suis fait un ami 
originaire de Clohars-Carnoët, et allais y passer du temps pour peindre et sculpter. 
Finalement, j’ai eu envie d’y rester. Et j’ai loué un atelier à Pont-Aven. »  La commune 
est le fief des artistes. La cité de Gauguin. 
 

« La Pontaveniste bande » 
 

Peintres et écrivains se retrouvent « chez Nicole. C’était un hôtel-restaurant qui 
s’appelait Chez Correleau ». L’octogénaire épelle le nom du lieu avec vivacité.                    

Et nous transporte devant la devanture. Nous plonge dans l’antre des artistes. Les 
discussions à bâtons rompus sur l’identité bretonne. Les effluves de whisky. 

« Avec Xavier Grall, on était voisins. On est devenus copains. » Avec l’artiste Glenmor, 
ils forment « une sacrée bande ». « Toujours joyeuse, mais en étant militants. Surtout 
eux ! » 
 



Claude Huart crée l’École des Beaux-Arts de Lorient (Morbihan).                                                
Et peint, inlassablement, les reliefs bretons. « Parfois, je prenais les manuscrits de 
Xavier et les illustrais, sans lui dire. En découvrant, il me disait que c’était trop beau 
pour ses textes. J’aimais ses poèmes et il aimait mes peintures. »  

                                           
Le poète Gérard Le Gouic les surnomme « la Pontaveniste bande ». 
 

« Lui voulait évoquer l’avenir de la Bretagne » 
 

Des souvenirs du « vieux peintre » émanent autant d’engagement que de légèreté. Les 
tablées épicuriennes chez lui, à Clohars. Où l’on débat du devenir de la Bretagne. « 
Pierre-Jakez Hélias venait de sortir son roman Le Cheval d’orgueil. Et Grall 
trouvait qu’il n’écrivait que sur le passé. » Comme un affront, le poète publie Le 
Cheval couché. « Lui voulait évoquer l’avenir de la Bretagne. »  

Bagarre littéraire. Jusque sur le plateau de l’émission « Apostrophes », animée par 
Bernard Pivot. 

« J’étais copain avec les deux. Lors d’un pot au Festival Interceltique de Lorient 
(Morbihan), les livres ont valsé. J’ai pris la parole, disant que la querelle des anciens et 
des modernes ne datait pas d’hier. Mais que deux visions différentes n’empêchent pas 
d’obtenir une qualité d’écriture de part et d’autre. Ils ont fini par se serrer la main. » 
 

 

 
                        

Un dessin de Claude Huart 

à partir d’une photo de Xavier Grall.                           Xavier Grall, Glenmor et Claude Huart, 

                                                                                    devant le domicile de ce dernier.  

 

https://fresques.ina.fr/ouest-en-memoire/fiche-media/Region00350/pierre-jakez-helias-et-xavier-grall.html
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Clohars-Carnoët. Pétition de 
l’opposition : le maire réagit 

L’opposition a remis une pétition au préfet (Ouest-France de lundi). Dans cette pétition, 
elle estime qu’investir dans la maison musée n’est pas une priorité face à la voirie, les 
ports, l’assainissement, les toilettes publiques…   
 
Ces affirmations sont sans fondement, assure le maire, Jacques Juloux.                                  
Il précise que la maison musée date de 1989 et ne répond plus aux attentes.            
Trop petite, elle ne peut accueillir que 19 personnes, elle n’est pas accessible aux PMR 
et ne dispose pas de salles pour les scolaires et les expositions.                                          
Son extension fait partie du programme pour lequel nous avons été élus.  

Il rappelle que des investissements sont régulièrement réalisés pour répondre aux 
besoins de la population en matière d’éducation, de sport, culture, solidarité, habitat et 
patrimoine…  

Les autres investissements ne sont pas oubliés. La voirie et les aménagements urbains 
représentent plus du quart de nos dépenses et les projets se succéderont dès 2022.  
 

 

 

Merci au Télégramme et Ouest-France qui nourrissent notre Vigie ! 

 

 

 
 


